
ESQUISSE
D’UNE VISION 
POUR
LE DIOCÈSE 
D’ARRAS

POUR LA LECTURE EN GROUPE 
CONSTITUÉ POUR L’OCCASION :

cf. Eloi Leclerc 
dans Sagesse d'un pauvre. 
(Desclée de Brouwer, 
réédité en  2011. 
1ère éd. 1959 
aux Editions franciscaines)

C’est un travail qui peut être fait sur 3 séances de 2h, les deux premières 
serviront à entrer dans le texte. Il est important d’écrire un compte rendu de 
ce qui s’est dit pendant ces 4h. 

Ce texte rédigé par notre évêque, 
intitulé « esquisse d’une vision 
pour le diocèse d’Arras » 
nous est confié 
afin de permettre à tous, 
acteurs de la mission, 
de s’y engager. 
Notre évêque y propose 
un certain nombre de convictions. 
Ces dernières se fondent 
sur la question : « Seigneur, que 
veux-tu pour le diocèse d’Arras 
aujourd’hui ? » 
Nous devons nous la poser 
au-delà de nos intuitions person-
nelles ou communautaires, 
par crainte de ne faire 
que fonctionner et ne plus être 
véritablement disciple-
missionnaire. Il nous semble 
important de recevoir ce texte 
personnellement ou en équipe 
afin de préparer notre cœur 
à ce que le Seigneur 
veut pour nous et notre diocèse. 
Cela implique pour chacun 
de se préparer à une profonde 
transformation de nos pratiques. 
Pour le recevoir, nous vous propo-
sons trois pistes : Une lecture seule 
avec quelques questions,  une 
lecture en équipe constituée 
(EAP, Services, Mouvements, 
Enseignement Catholique, etc…),
une lecture avec une équipe réunie 
spécialement pour entrer 
dans ce texte. 
Nous vous proposons un retour 
éventuel pour continuer 
la réflexion et le discernement 
sur l’adresse 
synode@arras.catholique.fr

Dans la joie d’avancer ensemble 
sur ce chemin, 

Marie Pierre Cockenpot 
et Abbé Laurent Boucly.

La dernière séance aura pour but de discuter 
de la mise en œuvre éventuelle des orientations à partir 

des réflexions des 2 précédentes séances. 
Cette synthèse pourra être envoyée à : 

synode@arras.catholique.fr

>  Prendre un temps pour lire la Parole de Dieu du jour 
    avant de commencer
>  Lire à voix haute une orientation (une à la fois)
>  Prendre un temps de silence et exprimer une expression 
    qui me rejoint, chacun le fait à son tour sans être interrompu 
>  Reprendre un tour pour exprimer ce qui m’a touché 
    dans ce que j’ai entendu des autres, chacun le fait à son tour
    sans être interrompu
>  Quand tous se sont exprimés, entrer en débat, en reprenant 
    ce que l’on vient d’entendre et à quoi cela m’engage
>  On continue avec une autre orientation



POUR LA LECTURE EN ÉQUIPES CONSTITUÉES 
(EAP, CPAE, Mouvements, Services, Enseignement Catholique…)

“As-tu déjà réfléchi 
à ce que c’est 
qu’évangéliser
un homme ? 
Evangéliser
un homme, 
vois-tu,
c’est lui dire : 
Toi aussi, 
tu es aimé 
de Dieu dans 
le Seigneur Jésus.”

POUR LA LECTURE SEULE

cf. Eloi Leclerc 
dans Sagesse d'un pauvre. 
(Desclée de Brouwer, 
réédité en  2011. 
1ère éd. 1959 
aux Editions franciscaines)

En dehors des méthodes de lecture tradition-
nelles (souligner les mots importants, relever 
des expressions qui me touchent, reprendre 
les paroles de Dieu contenues dans le docu-
ment, etc…), nous vous proposons de pour-
suivre par la lecture de documents qui vous 
permettront d’aller plus loin.

Par exemple :

> « La joie de l’Evangile » 
   du Pape François

> « Pour annoncer l’Evangile » 
   de saint Paul VI

> « La fin de la chrétienté » 
   de Chantal Delsol

La proposition est de prendre une orientation par réunion 
(temps global 15 minutes) : 

1 . Lire le texte
2 . Prendre un temps de silence 
3 . Ecouter les réactions à ce morceau de texte 
       en laissant chacun s’exprimer jusqu’au bout
4 . Avoir un temps de discussion : 
      « Quelles conséquences pour notre équipe ? »
5 . Éventuellement, certains aspects peuvent 
       être partagés à l’adresse : synode@arras.catholique.fr

La réunion de l’équipe se déroule ensuite comme convenue.

Une manière de le recevoir serait d’écrire à l’adresse : 
synode@arras.catholique.fr

Pour transmettre vos découvertes, vos projets d’action ou vos questions ? 
L’idéal ensuite serait de le partager à un ami et 

éventuellement échanger avec lui…

Annoncer l’Évangile, ce n’est pas là pour moi un motif de fierté, c’est 
une nécessité qui s’impose à moi. Malheur à moi si je n’annonçais pas 
l’Évangile ! Certes, si je le fais de moi-même, je mérite une récom-
pense. Mais je ne le fais pas de moi-même, c’est une mission qui m’est 
confiée.  Alors quel est mon mérite ? C'est d'annoncer l'Évangile sans 
rechercher aucun avantage matériel, et sans faire valoir mes droits de 
prédicateur de l'Évangile.
Avec les faibles, j’ai été faible, pour gagner les faibles. Je me suis fait 
tout à tous pour en sauver à tout prix quelques-uns. Et tout cela, je le 
fais à cause de l’Évangile, pour y avoir part, moi aussi. Vous savez 
bien que, dans le stade, tous les coureurs participent à la course, mais 
un seul reçoit le prix. Alors, vous, courez de manière à l’emporter. Tous 
les athlètes à l’entraînement s’imposent une discipline sévère ; ils le 
font pour recevoir une couronne de laurier qui va se faner, et nous, 
pour une couronne qui ne se fane pas. Moi, si je cours, ce n’est pas 
sans fixer le but ; si je fais de la lutte, ce n’est pas en frappant dans le 
vide. Mais je traite durement mon corps, j’en fais mon esclave, pour 
éviter qu’après avoir proclamé l’Évangile à d’autres, je sois moi-même 
disqualifié. (1Co 9, 16-27)


